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SUR LES COURBES PL4NES A ÉQUATIONS TRINOMES;

PAR M. PH. GILBERT.

I. L'enveloppe de la courbe qui a pour équation

les paramètres [xif y^) devant vérifier Véquation

est la courbe
mp mp

+ p

a)

Cas particuliers. — i° Si — — = i , l'enveloppe se

réduit à une droite ou à un système de droites •, 20 si a, h
sont les demi-axes d'une ellipse, menons une droite qui

,. , à1— b* a2 — b2

coupe ces axes aux distances du centre 5 — - — ;r a 0

projetons un point quelconque de cette droite sur les
axes : l'ellipse variable qui a ses sommets aux points de
projection a pour enveloppe la développée de F ellipse
proposée.

II. Soient p et p' les rayons de courbure de la
courbe (1) et de son enveloppe (3), au point de contact.

(*) Voir Nouvelles Annales, i r e serie, t XIII, p. 193.



On a la relation

indépendante de a et b.

l u . Le rapport des rayons de courbure à*une ellipse
et de sa développée aux points correspondants est le
tiers du rapport des portions de leurs tangentes respec->
tives comprises entre les axes.

IV. Si dans le problème (I) l'on suppose p =

et m^>i> les équations (2) et (3) deviennent respecti-
vement

"j-m %m
m — i / v \ m — 1

&

Soient S eZ S' /e5 az>6f5 Je ce5 deux courbes dans Vangle
des coordonnées positives. On a la relation

m1— 1 im


